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.Aussi, au lieu de me livrer ce soir à une vaine discussion sur lessatistiques scolaires, je crois plus utile de traiter devant vous, Mesda-mes et Messieurs, qui représentez si dignement le personnel enseignantde la cité de Montréal, de "la compétence professionnelle"%

LA COliPtTENCI PROPUSSIONNMULLIC

Oublions un instant, dit M. Magnan, les disputes de l'extérieur, etsur le calme rivage OÙ~ le devoir nous eonvie, recueillons..nous en nosAimes d'éducateurs convaincus de la grandeur de notre mission et del'importance de notre rôle. Demandons-noue ai nous, faisons toutce qui et en notre pouvoir pour nous élever à la hauteur de notre pro-fession et nous rendre dignes de la confiance que les, parents et les auto-rités scolaires reposent en noua.L'école primaire dans la province de Québec, plus qu'à aucune autreépoque de notre histoire, et appelée à jouer un rôle de premier ordredans la vit nationale du peuple canadien-franqaiu. Elle devra d'abordcollaborer à l'ouvre de réparation nécsuité@ par les répercusslon dela grands guerre, chez nousa; elle devra aussi, dams la mesure qui luirevient, contribuer, au renouveau économique, agricole, Industriel etintellectuel que des esprits clairvoyante réclament avec raison ; maiselle devra aussi, et parallèlement, et avec combien de conviction et depersévérance, collaborer à l'oeuvre suprême de la survivance du peuplecanadlen-français, comme peuple distinct, comme peuple français etcatholique au centre de notre vaste pays le Canada.C'est à ce prix que l'école primaire, chez nous, sera vraiment49nationale". Elle ne négligera aucun moyen propre à faire de nosenfants d'honnêtes et intelligents citoyens du Canada, comprenantcomme tels, tous leurs devoirs et les remplissant tous avec probité.Mais tout en fourbissnt à nos enfants une éducation qui leur permettede prendre part à toutes les manifestations de la vie canadienne, ilimporte, sous peine de forfaire, de mettre en leur coeur l'amour de leurlangue maternelle et de leur foi catholique, et en leur Intelligence leslumières et les connissnces nécessaires à la conservation et à la défensede eet héritage doublement sacré.Ici 1'Ihapeteur général précise l'Pécole primaire est la pierre angu-laire de ce temple imposant que nos devanciers, prêtres et lalquee, ontsu élever à l'éducation française et catholique en cotte province, t u prixdes plus )ourds sacriflees. .ý11l.ý1.., Aujoturd'hui loÔn demande 'beucoup plus qu'a'wtregoî5 ý à llécole pri-maire. Il faut reconnaître que les circonstances ne sont plüs, lesî' nikhesavec l'augmentation de la population, le développemnent du commerce
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